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Nous avons vu dans notre dernier ar-

ticle que le Conseil général des Basses-

Àlpes sur demande adressée par la 

Société des Forces Motrices de la Du-

rance au Ministre des Travaux publics, 

avait donné un avis favorable à la cons-

truction d'une usine provisoire au Poëi. 

Cet avis avait été donné après avis 

conforme du Conseil municipal de 

Sisteron qui avait obtenu de la So-

ciété l'engagement que nous avons pu-

blié et d'après lequel la Société de-

vait payer à la ville la somme de 

30.000 francs par an jusqu'à la cons-

truction de l'usine du Pont de Buecli. 

— « Cette compensation, avait dé-

« claré M. ïbélène, maire, en séance 

« du Conseil, est loin d'équivaloir 

« au préjudice causé à la ville par 

« le retard apporté à la construction 

« de l'usine de Sisteron, mais la chiite 

« du Poët n'est que provisoire, et 

« nous avons le ferme espoir que 

« dans le temps fixé par le décret 

« ministériel qui va proroger le dé-

« lai d'exécution de cette chute, ces 

« travaux auront pris tin et l'usine 

« de Sisteron créée. Ce jour là seule-

« ment notre ville aura vraiment sa-

« iisjaction. » 
Après avis iavorable du Conseil gé-

néral et du Conseil municipal de Siste-

ron un décret intervenait le 21 août 

1923 autorisant la Société à équiper 

provisoirement la partie amont de la 

chute et à installer une usine 

provisoire au Poët, à peu près à 

la moitié de la concession, le 

surplus de la chute devant être exécu-

té dans les 5 années qui suivraient la 

réception de l'usine du Poët. 

La Société des Forces Motrices était 

parvenue à ses fins : obtenir l'autori-

sation de construire une usine provi-

soire au Poët afin d'alimenter en force 

l'usine de Saint-Auban, avec le ferme 

espoir de faire déclarer un jour dé-

finitive la construction du Poët qui, 

d'après les Conventions et d'après le 

décret du 21 Avril 1923 n'était que 

provisoire. De la sorte tout était profit 

pour elle ; elle s'assurait une sorte 

de monopole de fait en matière de 

force hydraulique dans la région en 

empêchant la réalisation du projet 

primitif qui prenait l'eau à Reynon la 

conduisait à Sisteron en vue de son 

utilisation au Pont de Buech. On peut 

dire que l'opération fut habilement 

conduite. M. l'administrateur Marlio a 

droit à la reconnaissance des action-

naires de la Société dont il a su de fa-

çon parfaite défendre les dividendes. 

Je ne pense pas qu'il ait droit, par 

contre, à la reconnaissance des Siste-

ronnais I 

Mais l'opération n'est pas terminée, 

si la création d'une usine provisoire 

est autorisée il reste néanmoins l'obli-

gation pour la Société de poursuivre 

les travaux le Poët-Sisteron et de les 

achever dans le délai de 5 années à 

dater de la réception de l'usine du 

Poët (décret du ?l août 1923.) Cette 

usine ayant été réceptionnée l'an der-

nier au mois de juillet, celle de Sis-

teron devrait être construite et fonc-

tionner en 1932 au plus tard. Il faut 

donc se débarrasser au plus tôt de 

cette dernière obligation qui est une 

menace pour la distribution de co-

pieux dividendes aux actionnaires. Je 

ne crois pas qu'il soit nécessaire de 

démontrer à nos lecteurs que le but 

poursuivi par les sociétés financières 

est avant tout et par dessus tout la ré-

munération aussi large que possible 

des capitaux engagés. Imbue de cette 

idée la Société des Forces Motrices de 

la Durance, sans se préoccuper des 

intérêts de la ville de Sisteron et du 

département des Basses-Alpes, va 

poursuivre un double but : 

1' Se débarrasser de l'obligation 

qui lui incombe d'équiper le tronçon 

le Poët-Sisteron, avec usine au Pont 

de Buech. 

2° Se faire autoriser à transformer 

en usine définitive la Centrale existant 

au Poët qui n'est actuellement auto-

risée qu'à litre provisoire. 

Ce sont là les deux points qu'elle 

exposera dans sa lettre du 5 

juillet 1927 a M. le Ministre des Tra-

vaux publics. 

Nous verrons dans notre prochain 

article les arguments invoqués dans 

cette lettre par la Société pour se sous-

traire à ses engagements. 

Nous n'aurons aucune peine à dé-

montrer que ce sont là des raisons 

sans valeur, tant au point de vue des 

faits qu'au point de vue juridique. 

Elles ne prouvent hélas 1 qu'une seule 

chose : la Société fait volontiers litière 

des engagements pris ainsi que des 

intérêts de la ville de Sisteron pour le 

plus grand profit de ces Messieurs 

les actionnaires I 

EMILE GALICI 
CONSEILLER GÉNÉRAL DES BASSES ALPES. 

POUR LES ALPES PROVENÇALES. 

Les Avantages Economiques 
du Tourisme 

Dans les deux précédents articles, 

où nous traitions du tourisme et de 

la création d'un Syndicat d'Initia-

tive, nous avons essayé de montrer à 

nos lecteurs que la prospérité de Sisteron 

était subordonnée aux initiatives privées 

et au bon vouloir des pouvoirs publics 

s'ils veulent bien se manifester. 

Aujourd'hui, nous continuons par la 

publication d'un article général paru 

dans Le Radical de Paris, du 27 Mai, 

sous la signature de M. Perchot, séna-

teur des Basses-Alpes. P. h. 

Les Etats généraux du climatisme et 

du thermalisme viennent de se tenir à 

Paris ; le congrès national de l'Hôtel-

lerie française a suivi dans le décor de 

la station réputée de Vichy. Enfin, pour 

la Pentecôte, s'est réunie à Saint-Brieuc 

l'assemblée générale extraordinaire 

de l'Union des fédérations de syndi-

cats d'initiative de France. 

Ces diverses manifestations, accu-

mulées sans doute à dessein au moment 

où va s'ouvrir la saison des voyages, 

appellent à propos l'attention sur le 

problème du tourisme dont l'aspect 

économique a, pour l'avenir de notre 

pays, une importance qui ne saurait 

échapper. 

« Labourage ef pâturage, disait Sully, 

sont les deux mamelles de la France ». 

On pourrait, de nos jours, ajouter que 

le tourisme lui a fait don d'une ma-

melle complémentaire d'où jaillissent 

des milliards pour le pays et des cen-

taines de millions pour le budget de 

l'Etat et des communes. 

Le tourisme l'ait figure d'une bonne 

fée qui dispense ses présents de façon 

à répandre partout la fortune et à rap-

procher les hommes et les nations. 

Et d'abord, on peut dire que les 

avantages procurés par le tourisme 

sont quasiment bien de nature. Dans 

l'industrie touristique, le prix de re-

vient est réduit au minimum : l'eau 

qui calme et qui guérit vient d'une 

source gratuite, le soleil qui brille sur 

la Côte d'Azur ne fait pas payer ses 

feux, la montagne, le glacier, les lacs 

sont des libéralités des dieux. 

Le tourisme, aussi, transforme les 

pays déshérités jusque-là. Il y fait pé-

nétrer le bien-être et la civilisation. 

Dans nos belles Alpes, la locomotive 

se heurtait aux monts. L'automobile est 

venue qui a révélé et réveillé ces dé-

cors magnifiques, que le Français com-

me l'étranger, aime à découvrir. Il y 

a 20 ans, le département des Basses-

Alpes était presque inabordable et l'on 

n'accédait à deux de ses sous-préfec-

tures que dans de rudes diligences. 

Maintenant des autocars le sillonnent 

en tous sens et de Grenoble à Nice, 

escaladant les monts par des cols fa-

buleux, ils font découvrir en France 

au voyageur étonné une nouvelle 

Suisse, avec ses neiges, ses glaciers, ses 

cascades, ses cimes et ses points de vue. 

Le tourisme, encore, crée - le com-

merce local, et le développe dès qu'il 

est né. Il amène le client à pied d'oeu-

vre. L'exportation se fait, en quelque 

sorte, sur place, quand il s'agit des 

denrées que les voyageurs consomment 

dans les hôtels du lieu. Elle s'opère, 

sans complication de transport, aux 

risques et frais de l'acheteur, quand il 

s'agit d'objets ou de souvenirs qu'em-

porte le touriste. A cel égard, d'ailleurs 

le goût artistique se développe au con-

tact des visiteurs étrangers : chaque 

localité s'ingénie à se spécialiser dans 

la confection d'un travail, original : 

gourmandise ou travail d'art qui fait 

la fortune de l'inventeur. 

C'est ainsi, en particulier, qu'une vé-

ritable industrie nouvelle est né dans 

les montagnes de Provence : l'exploi-

tation de la lavande. Dans la Drôme, 

dans les Alpes-Maritimes, dans les 

Basses-Alpes surtout, la fleur de lavan-

de a été cueillie et utilisée pour la fa-

brication de petits bibelots gentiment 

enrubannés, ensuite et surtout pour la 

parfumerie. Maintenant, il n'est pas de 

voyageur qui ne veuille emporter des 

Alpes ce souvenir parfumé d'un flacon 

de lavande. 

Le tourisme enfin et surtout, en mê-

me temps qu'il ramène vers les cam-

pagnes la fortune des villes, attire les 

capitaux de l'étranger. Il y a des na-

tions qui ne vivent que du tourisme : 

avant la guerre, la Suisse était l'hôtelle-

rie de l'Europe et c'était sa principale 

et presque unique industrie. Pour la 

France, le tourisme est devenu une 

nécessité vitale depuis que la catastro-

phe de 1914-1918 a bousculé sa balan-

ce des comptes et, de créancière du 

monde, l'a transformée en débitrice de 

l'Angleterre, de l'Espagne et de l'Amé-

rique. Si ses créanciers veulent être 

payés, il faut qu'ils viennent, si l'on 

peut dire, se payer chez elle, en con-

sommant ses produits, en contemplant 

ses richesses, celles du passé de sa 

grande histoire comme celles que lui 

a prodiguées la nature. Du point de vue 

de la tenue du change, le tourisme a 

pris désormais une importance capi-

tale ; en 1924, à l'heure de la première 

crise aiguë, l'afflux des visiteurs amé-

ricains ne contribue pas peu au réta-

blissement provisoire de notre mon-

naie. Il fut délivré alors 250.000 passe-

ports à des sujets américains et l'on a 

calculé qu'à 1.000 dollars par touriste, 

la France avait ainsi récupéré plus de 

4 milliards de francs en quelques se-

maines. Le tourisme se révèle ainsi 

une des plus fructueuses industries 

d'exportation. Aussi bien, en visitant 

notre pays, l'étranger apprend à le 

connaître et à l'aimer : il se persuade 

aisément, grâce à l'aménité du carac-

tère français, que la France, qui cul-

tive les arts et piatique l'hospitalité, 

préfère la prospérité de la paix à la 

gloire des armes. 

J. PERCHOT, 

Sénateur. 

Gonseils mx Edoeatears 

de Vers^Soié 

(suite) 

Alimentatiop dej ver$ 

Il est même à conseiller de distribuer 

aux vers, au cinquième âge, non pas 

des feuilles détachées et cueillies com-

me il a été expliqué précédemment, 

mais des feuilles encore adhérentes au 

rameaux. 

La distribution de rameaux feuillus 

ne nécessite nulle modification aux 

claies d'élevage. Elle fait vivre les ver» 

© VILLE DE SISTERON



dans de meilleures conditions d hygiè-

ne, réduit le temps consacré habituel-

lement à la récolte des feuilles et à la 

répartition des repas, d'où économie 

appréciable de temps et d'argent ; fa-

vorise la conservation des feuilles ; et 

facilite les délitages, 

La récolte des rameaux n'offre rien 

de particulier. Elle est d'ailleurs pra-

tiquée couramment par la plupart des 

magnaniers, à tort du reste, pour les 

vers aux divers âges. 

On retaille les rameaux, à la magna-

nerie, pour les ramener à une longueur 

de 20 à 40 centimètres et leur ôter les 

bourgeons terminaux, jeunes et très 

aqueux, et les portions de bois n'ayant 

pas de feuilles ou coupées de biais. Les 

vers à soie se blesseraient à ces bois 

pointus. On débarrasse aussi les ra-

meaux des ramifications secondaires 

sur lesquelles les vers ont tendance à 

monter et à rester sans manger. 

Afin d'éviter un tassement des ra-

meaux nuisibles à l'aération des vers, 

on dispose la deuxième couche perpen-

diculairement à la première ; la troi-

sième obliquement aux précédentes. 

Il faut distribuer, du premier au 

quatrième âge, environ sept repas par 

vingt-quatre heures, à peu près égale-

ment espacés ; le premier de très 

bonne heure le matin à trois ou quatre 

heures ; le dernier lard dans la soirée, 

à 10 heures ou à 11 heures. 

Au cours du cinquième âge, les vers 

mangent avec avidité et il il est bon 

de leur distribuer un repas copieux 

vers minuit. ou une heure du matin. 

Quelle est la quantité de feuilles à 

donner aux vers aux différentes étapes 

de leur vie ? 
Il est malaisé de répondre de façon 

précise. 
La température influe sur l'activité 

des vers ; ils mangent davantage par 

temps chaud. 
Toutes les feuilles de mûrier ne sont 

pas également nourrissantes ; leur va-

leur nutritive dépend de la variété et 

du sol qui les produisent ; l'époque de 

production exerce son influence, etc.. 

Voici, toutefois, à titre de simples 

indications, les poids approximatifs de 

feuilles dont il faut disposer pour les 

vers de cent pontes : premier âge : 5 

kilos ; deuxième âge : 9 kilos ; troi-

sième âge : 24 kilos ; quatrième âge : 

62 kilos ; cinquième âge : 420 kilos. 

En règle générale, il faut distribuer 

de petites quantités de nourriture à 

la fois, et lorsqu'il reste encore quel-

que maigre relief du repas précédent. 

Les repas cessent à l'entrée en mue 

et ne reprennent que lorsque presque 

tous les vers sont •' éveillés ". 

Pendant les mues, il ne faut ni tou-r-

cher, ni déplacer, ni secouer violem-

ment les vers par des chocs aux claies. 

On risquerait de rompre les fils de soie 

qu'ils fixent aux litières, avant la mue, 

et sur lesquels ils tirent pour se débar-

raser de leur peau devenue trop petite. 

Privés de ces fils, des vers ne pour-

raient se défaire de leur carapace et 

succomberaient étouffés. 

Il faut s'ubjlcnir de distribuer de la 

feuille mouillée, fermentée, chaude ou 

moisie ; jaune ou malade. Elle pro-

voquerait des troubles intestinaux gra-

ves. 11 faut jetter les feuilles couvertes 

de poussières des champs ou de la 

magnanerie. Ces poussières renferment 

parfois les germes des maladies du 

ver-à-soie. 
La feuille doit être cueillie un peu à 

l'avalise, le matin, après la disparition 

de l'humidité de la nuit, et le soir, 

avant la tombée du jour. 

On conserve les bonnes feuilles dans 

un lieu frais et très propre. Il peut 

être utile de les brasser. Lorsqu'on a 

dû les récolter par temps de pluie, il 

est alors obligatoire de les brasser à 

diverses reprises, pour les sécher et 

éviter qu'elles ne s'échauffent et fer-

mentent. 
(A suivre.) 

Léon ANGI.ÊS. 

saison d^rWAipïn 

Exposition de la Daranee 
ÎO"'* liste de souscription 

MM. 

Peyroihe, bijoutier 60 frs. 

Paul Iruphème, boucherie '15 

Marcel Coulon, au Plan 20 

Roux, épicerie 10 

Imbert Louis, graineur 20 

Bernard, maçon 5 

Conédéra Jean 10 

Musso, tissus 20 

Reymond, Café du Midi 20 

Mme Espinasse, tailleuse 5 

Durbec, droguerie 15 

Bruchi, primeurs 5 

Burle, épicerie 3 

Biunet, café de l'Horloge 50 

Famille Albert 20 

Veuve Beinet, tissus 30 . 

henri Sarlin, rentier 100 

Allègre Julien 25 

Mourrès, chaussures 10 

André, carrossier 20 

Grasset, carrossier 10 

Para, bourrelier 10 

Roméro, garage 20 

Andine, père 10 

Mathieu, sœurs 10 

Gastaud, mécanicien 5 

E. Bouchet, transports 10 

Savournin, tabacs 20 

Latil, épicerie 15 

Dusaillan, 20 

Arnaud, chaussures 10 

Guieu, Eaux et Forêts 10 

Pélromann, ingénieur 2.0 

Richaud, ébéniste 5 

Bonnefoy, restaurant 50 

Anonyme 200 

Allemand, imprimeur 5 

Richaud, coiffeur 10 

Faustin, Salignac 5 

Barthélémy, grains 20 

Galiciaii, ébéniste 10 

Estournel 5 

Ricavy, employé P. L. M. 5 

Lieutier, négociant en bestiaux 50 

Margaillan, teinturerie 20 

M'1" Ferrary 5 

Sagnail-Badel . 10 

Feraud, cycles 50 

Journal Le Petit Dauphinois 100 

Total 1.183 » 

Total précédent 26.119 

Total à ce jour 27.302 

(à suivre;. 

Les souscriptions sont toujours re-

çues à fa Banque des Alpes et chez M. 

Reynaud, président du Comité. 

Mortel i^ççïden* 

Un rport et un blessé 

Souscription Publiée 

Dans la matinée de samedi dernier, 

vers 6 heures, une moto montée par 

les ouvriers espagnols Martinez Beni-

to-Gréco, 42 ans, père de famille de 5 

enfants et son compagnon de travail 

Ternel Josite, 44 ans, se rendaient, 

montés sur la même moto, au hameau 

des Bons-Enfants pour prendre leur 

travail à la fabrique de chaux Ne-

vière, lorsque à l'intersection de la 

roule nationale No 85 et du chemin 

No 3 de Sisteron à Noyers, la camion-

nette du courrier postal conduite par 

M. Mévolhon déboucha au moment du 

passage de la moto. La rencontre fut 

violente car Martinez et Ternel furent 

gravement blessés, relevés inanimés et 

conduits à l'hôpital de Sisteron ils re-

çurent les soins immédiats du Dr Tron 

médecin de service. L'examen appro-

fondi des blessés permit de constater 

que Martinez portait une blessure au 

crâne qui entraîna sa mort quelques 

heures après, quant à Ternel il avait 

un pied cassé, la mâchoire fracassée 

et des contusions diverses, son état qui 

paraissait grave va s'améliorant cha-

que jour. 

Les obsèques de Martinez ont eu lieu 

dimanche avec le concours d'une gran-

de assistance. 

A la suite de ce mortel accident qui 

prive une nombreuse famille de son 

chef, une souscription publique en fa-

veur de la famille Martinez a été faite 

dans la ville, parmi les espagnols et les 

français qui ce sont joints à ce mou-
vement d'humanité ; elle a produit la 

somme de 1897 francs 50 c. 

La veuve Martinez ainsi que 

toute la colonie espagnole nous 

prient d'être leur interprête en remer-

çiant les généreux donateurs dont la 

liste sera publiée dans notre prochain 

numéro. 
* * • 

Sisteron-Journal et de nombreuses 

personnes qui n'ont pas été visitées 

à l'occasion de ce geste de solidarité 

estiment qu'il doit être fait davantage, 

parce que le dénouement de la Veuve 

Martinez et de ses cinq enfants en bas 

âge est extrême. 

La souscription ouverte sur des 

initiatives privées reste donc ouverle 

dans nos colonnes. 

A l'heure où nous mettons sous 

presse on nous a apporté les touscrip-

tions suivantes : 

Nevière frères, industriels 

les Bons-Enfants 100 fr. 

Buès Guillaume, notaire 30 » 

Scala, automobiles 10 à 

Brèmond, sériciculteur 20 » 

Michel, fers 20 » 

Burle, matériaux de const. 30 » 

Laurent, vétérinaire 20 » 

Rebattu, négociant 10 » 

Esmieu. notaire 20 » 

Bertin, Naderzina 100 » 

Total 360 » 
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Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Nouvelles artistiques. 

Nous apprenons que le célèbre pia-

niste Eugène REUCHSEL, 1" prix et 

prix d'Excellence du Conservatoire de 

Paris, a bien voulu comprendre notre 

ville dans ses grandes tournées de 

décentralisation Artistique et nous 

convie au concert qu'il donnera le 16 

Juin dans une des salles de l'Ecole 

Supérieure des jeunes filles. 

Il sera accompagné de la brillante 

cantatrice Jeanne VALETTE, soliste de 

la Société Nationale des Beaux-Arts, 

dont la science du chant et la diction 

parfaite furent louées par les critiques 

les plus autorisées. 

Ces artistes nous annoncent un pro-

gramme très admirablement composé, 

comprenant plusieurs œuvres moder-

nes et de grandes pièces pianistiques 

(Chopin, Liszt) exécutées par M. Eu-

gène REUCHSEL, dont la virtuosilé 

transcendante et la sensibilité musicale 

en font une des plus grandes gloires 

actuelles du piano. 

Location le soir du Concert au con-

trôle. 

A vendre motocyclette Terrot 

2 3/4 H. P. en bon élat. S'adresser chez 

M. Louis REVEST, ferblantier, Sisteron 

Pour l'hôpital. 

A l'occasion du mariage de M. Louis 

Badet et de Mademoiselle Mireille 

Ricou, il a été versé par M. Léon Ba-

det, négociant en notre ville, père du 

jeune marié la somme de 50 francs au 

profit des hospitalisés de notre hopilal-

hospice 
Nos meilleurs remerciements au nom 

des malheureux et meilleurs souhaits 

aux jeunes époux. 

Nos députés, 

Les élections de MM. Gardiol, Ba-

ron et Stern, députés des Basses-Alpes, 

ont été validées par les bureaux de la 

Chambre des Députés dans la séance 

de mercredi. 

On demande une apprentie mo-

diste. S'adresser chez Madame Es-

clangon, traverse de la place. 

Casino Bal. 

Le Comité des fêtes du mois d'Août 

donnera demain soir au Casino un 

grand bal avec le gracieux con-

cours de Printania-Jazz. 

Entrée générale : 5 francs. 

Une tenue correcte est de rigueur. 

Il y aura certainement foule demain 
au Casino. 

A nos abonnés. 

Nos abonnés qui ont reçu la quit-

tance de leur réabonnement. à Sisteron-

Journal sont priés de vouloir bien 

faire parvenir le moniant (12 f.) s'ils 

ne veulent pas voir leur abonnement 

cesser d'office. 

Casino-cinéma. 

La direction du Casino engage vi-

vement le public à suivre les super-

programmes qui défilent sur l'écran de 

cet établissement et qui ne sont que 

des démonstrations en vue de la sai-

son prochaine qui commencera le 30 

septembre. A cette occasion un poste 

double de projection permettra de don-

ner des films sans arrêt. 

Pour la saison théâtrale nous an-

nonçons la troupe Mutel avec Fortuné 

Ainé pour le 9 octobre. 

Sous quelques jours une nouveauté 

sensationnelle. A . \ 

Un beau geste. , 

A l'occasion du mariage qui a lieu à 

Sisteron, entre M. Badet Louis et Mlle 

Mireille Ricou, la somme de 110 frs. 

a été versée à la caisse des Mutilés et 

éprouvés de la guerre de notre ville. 

Le conseil d'administration, en accep-

tant ce don, adresse ses biens sincères 

remerciements à leurs généreux don-

nalcurs et forme pour les jeunes époux 

les meilleurs vœux et souhaits dé 

bonheur. 

CINÉMA-CASINO 
Samedi 9 Juin, soirée 

avec orchestre symphonique 

i
 PARAMOUNT-JOURNAL 

Ue prince qu'on sort 
Super comique hors-série 6 parties, 

interprété par le roi du rire Zigoto, 

avec Mary Carr, Charlie Murray et 

Bryant. 

Ue foyer en péri! 
Super production dramatique en 6 

parties, avec les grandes vedettes Pris-

cilla Dean, et Rod la Rocque. 

La semaine prochaine : 

LE COURRIER ROUGE 

PORCELAINES — FAÏENCES 

—o— GRISTAUX —o-

mtm mmm% 
Rue Droite - SISTERON - Basses-Alpes 

Article-Réclame du mois de Juin .' 

Service à gâteaux 13 pièces. 

Porcelaine décors variés. 25 frs. 

RECHAUD £MÉ 

i
AU GAZ DE PÉTROLE SURCHAUFFÉ g 

DÉMONSTRATION ET VENTE : I 
Chez M. REVEST LOUIS I 

Ferblantier à SISTERON 

I 
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Crédit à l'Épargne. 

Nous apprenons avec plaisir que 

l'Agence de Sisteron de cette société 

a été de nouveau favorisée. 

Au tirage du 2 juin les Nos suivants 

ont été remboursés à 1.000 fr. chacun. 

61885, tarif 8 C, M. Blanc Léopold, 

employé au P. L. M. 

98534, tarif D, Mlle Bouchard Lucie 

cuisinière. 

Depuis le début de l'année, l'agence 

de Sisteron a eu 11 sociétaires gagnants 

CREDIT à L'EPARGNE 
Fondé en 1886 

Société de Capitalisation à forrre 

mutuelle 

Entreprise privée assujettie au contrôle 

de l'Etat 

La dus mm de toutesJBS Sociétés similaire 

Exposition Internationale de Parii 

1909 : D^lôme de Grand Prix. 

Exposition Internationale de Stras-

bourg 1923 : Médaille d'Or. 

Exposition Nationale de Nantit 

1924 : Hors Concours. 

siège Social : En son immeuble : 

11, Place Felleeour, LYON 

Kea opérations permettent de 
constituer un capital de 1000 fr er 

15 ans ; Versement 5 francs par 

mois ; tirages me usuels 

Pour renseignements et souscription 

l'adresser k M. ESCLANGON 

inspecteur Départemental, Rv 

Droite à Sisteron (B.-Alpes) 

© Membre du Jury et Hori Ci 

Grâce aux célèbres appareils sans res-
sort à compression souple de 

M fil, A SFR le 8Tand spécia" 1U. UJjnOmi ii
s
te de Paris, 

M, Bd Sébastopol, la hernie, infir-
mité dangereuse et souvent morlelle 
n'est plus désormais qu'un vain mot. 

Sanctionnés officiellement par le 
Corps Médical, le 5 Juillet 1922, ces 
nouveaux appareils, appliqués à des 
milliers de désespérés, réalisent cha-
que jour des prodiges et procurent à 
tous ceux qui les ont adoptés la sécu-
rité, la santé, et selon l'avis des ma-
lades eux-mêmes, la guèrison défi-
nitive. 

Devant de tels résultats, garantis 
toujours par écrit, tous ceux atteints 
de hernie, doivent s'adresser sans re-
lard à M. GLASER qui leur fera 
gratuitement l'essai de ses appareils 
de 8 heures à 4 heures à 

ORAISON, 19 Juin, de 9 h. à 3 h. 1/2 
Hôtel Nègre. 

DIGNE, 20 Juin, Hôtel Boyer-Mistre. 

MANOSQUE, 21 Juin, Hôtel Pascal. 

FORCALQUIER, 22 Juin, de 8 h. à 3 
heures, hôtel des Lices. 

SISTERON, 23 Juin, hot. des Acacias. 

Etude de Me A. BERTRAND, 

'Huissier à SISTERON (Basses-Alpes) 

VENTE 

11 sera procédé le lundi 18 juin 

Mil-neuf-cent-vingt-huit, à 14 heures 
à Sisteron, sur la place de l'Eglise, 

Par le ministère de l'huissier sous-

signé à la Vente aux Enchères Pu-

diques, d'un 

JOLI SALON LOUIS XV 
et articles divers. 

Il sera parçu i
e
 15 o[o en sus. 

A. BERTRAND. 

PTAx A VENDRE 
^ANO en très bon état. 

S'adresser au bureau du Journal. 

liK

Ar;ticles de pêche en vente à la 
UDraine-papeierie LIEUTIER. 

ETAT-CIVIL 
du 2.au 8 Juin 1928 

NAISSANCES 

Renée Domnine Yvonne Pellegrin, 
Rue Droite. 

PUBLICATIONS CE MAFIAGES 

Paul Lucien Chaslel, chauffeur-mé-
canicien à Sisteron et Adélia Angus-
tine Roux, sans profession à Sisteron. 

MARIAGES 

Entre Louis Jean Badet, négociant à 
Sisteron et Julie Berthe Mireille Ricou, 
s. p. à Sisteron. 

DÉCÈS 

Bénito Martinez, 42 ans, hôpital. 

POSTES ET TELEGRAPHES 

Avertissement d'Enquête 
Exécution de la loi du 28 Juillet 188') 

L'administration des Télégraphes va 
faire procéder à l'établissement de la 
ligne électrique de La Freyssinie à 
Turriers. 

•Un tracé de cette ligne indiquant les 
propriétés privées où il doit être placé 
des supports, restera pendant trois 
jours consécutifs, à partir du douze 
Juin mil-neuf- cent- vingt-huit déposé 
à la mairie des communes de Bel-
laffaire et de Turriers où les 
intéressés pourront en prendre con-
naissance et présenter leurs observa-
tions ou réclamations. 

Digne, le 8 Juin 1928. 

L'inspecleur Délégué des Postes, 
des 1 élégraphes et des 7 éléphones 

du Département des Basses-Alpes, 

H. STREIFF. 

Aux asthmatiques 
De tous les remèdes connus, aucun ne 

calme et ne guérit aussi rapidement que 
la Poudre Louis Legras Elle dissipe, en 
4-5 secondes les plus violents accès d'asth-
me, coturrhe, essoufflement, oppression, 
toux de vielles bronchites, rhumes négli-
gés, suites d'influenza, de pleurésie et 
autres affections des poumons. Ce pré-
cieux remède a obtenu la plus haute 
récompense à l'Exposition bniverselle de 
1900. 

Une boite est expédiée contre man-
dat de 4 francs (impôt-compris, adres-
sé à Louis Legras, 1, Boulevard Hen-
ri-IV, Paris. 

Transports - SsbJe - GraVïer 

VENTE DE FUMIER 

-o— PRIX MODÉRÉS -o-

S'adresser 

Joseph ANDJNS 
7 - Rue de Provence — SISTERON 

DESTRUCTION FOUDROYANTE 
DES PUNAISES 

et de leurs œufs par l'OXYTOUT 
insecticide liquide 

Droguerie P. BERNARD 
25, Rue Droite, SISTERON 

Le tue-mouche Fly-Tox et son ap-
pareil sont en vente à l'imprimerie, 
Papeterie LIEUTIER, Sisteron-

A GÈDER Commerce de 

Parfumerie 

très bien achalandé. Emplacement 
unique. 

S'adresser à M. Henri GIRAUD* 6, 
Rue de Provence. 

utm 
ElaTaffe 

TIII20I(Chir) 

A vendr» t»ut» l'annd» directement tins interméd ialre, 

JV »éd :• franc» de port at amballage, mortalité de raute 

a me chère». F»rc»let, dapui» 50 fr. la pièce. 

• ES PORCS Bal 1" CHOIX. — liaulu 
■tel MOI frlM jtm UatM o«U)p»rl«». MmHtmmtL 

LIQUIDATION 
Edouard RAVOUX 

(SOU VEA UT ES ■ Grand'Place - Sisteron 

x 
x 
X 
X 
X 
X 
X 
X 
X 
s\ 
X 
X 

Fonds de commerce à céder et magasin 

à louer 

XXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXXX 

DEPOT 

de îa Cordonnerie Française 

LÉON MAUREL 
-:- 5

?
 Rue Droite, Sisteron -:-

Bonnes et Belles 
Chaussures 

en tous genres 
Vf ndt es au prix 

de fabriqué 

— Grand choix — 
de Pantoufles 

à bon marché 

CHAUSSURES 
sur mesures. Livraison 

rapide 

La maison se charge 
des réparations 

La clientèle profitera 
du Carnet familial. 

M. Maurfl continue la vente des articles de bourrellerie 
et cordages avec baisse de prix. 

■AJJVO 
C. FI ASTRE 

51, Rue Droite - SISTERON - Basses-Alpes 
Téléphone 71 — Registre du Commerce Digne N» 827. 

ACOHMULATEURS 

DYNAMOS - MAGNETOS 

Accessoires Electriques 

RÉAIMANTATION 

VENTE REPARATIONS 

EQUIPEMENT ELECTRIQUE 

d,e Voitures 

BOBINAGE 

de Dynamos et Magnétos 

Charge et entretien 

— Accumulateurs -« 

Location d'Automobiles 
-:- Voilures fermées et confortables -:-

CAFE DES ALLIES 

Téléphone S SISTERON. 

où se chausser ? 
Mme V ve Adolphe AUTRAÏM 

11, Rue de Provence - SISTERON - (B-A) 
offre à sa nombreuse et fidèle clientèle 

un grand choix de chaussures de luxe, 
demi-luxe et travail pour tout âge, de 
qualité irréprochable, d'un chaussant 

parfait à des prix très modérés 

BUVEZ L'EAU MINÉRALE 

de SAINT-PIEimE-D'ARGENÇON 
GARANTIE NATURELLE 

Exempte de gazéification artificielle R. C . Gap N- 1468 

Pour renseignements, écrire au Directeur de la Source de St-Pierreid*Argençon (H-Alpes; 
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BUES FBEKES 
Automobiles et accessoires - Poids lourds - Tracteurs agricoles 

Moteurs à explosion et électriques 

Téléphone 18 — Place de l'Eglise — Adresse Télégraphique BLES aulos, SISTERON 

i 

SONT : 

simples-robustes-écononiiques-boniiiarc 
COMPAREZ LES PRIX ! ! 

Une conduite intérieure CITROEN cataloguée 25.600 frs. 

est livrée avec éclairage et démarages électriques, dispositif 

d'éclairage "Code" avertisseurs de ville et de route, essuie 
glace automatique ; montre, compteur kilométrique, indica-

teur du niveau d'essence, freins sur les 4 roues avec Servo frein 

filtres à air, à huile et à essence, thermomètre de radiateur, 
miroir rétroviseur, peinture émail avec filets, garnitures infé-

rieures, premier choix, sièges ajustables à volonté, outillage 

complet, 5 roues garnies, enjoliveurs do roues, etc., etc. 

Demandez des renseignements sur la FAMILIALE 6 places 

9 cv. et sur la conduite intérieure demi-luxe à 22.600 francs. 

atelier Mécanique 

AVEC OUTILLAGE PERFECTIONNÉ 

Rapidité d'exécution 

STOCK DE BANDAGES POIDS LOURDS 

toutes dimensions en magasin 

Mise en place 

IMMEDIA TE 

par 

presse hydraulique 

de Réparations 

- AGENCEMENT MODERNE 

— Prix modérés Remorquage 

STOCK DE PNEUMATIQUES 

Stock de Roulements à Billes et de Pièces 

de rechange de toutes marques 

DEPOT DES BATTERIES DINW 
charge d'accumulateurs 

ESSENCES ET^ PETROLES 

— gros et détail — 

Dépositaires de DESMARAIS frères 

AUTOMOBILES D'OCCASION 5 & ÎO a V, 
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